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Située dans le canton
Louétsi-Sungu, à moins de
40 Km de Lébamba, cette
bourgade offre de nom-
breux attraits tirés de la
flore.

POUR le citadin résidant àLibreville, les week-ends auCap-Estérias, à Kango, à laPointe-Denis, à Cocobeachou Donguila ont quelquechose de monotone. Toutcomme les longs déplace-ments à l'étranger. D'où lebesoin de goûter à la nature.Matamatsengué, bourgadesituée à une quarantaine dekilomètres de Lébamba, pa-raît tout indiquée pour cela.Pour la petite histoire, s'ildoit son nom à l'ethnie nzébi- Matamatsengué signifie
"début de l'humanité" -, levillage appartient au peupleautochtone de la tribut ba-bongo. La localité se situedans la province de la Ngou-nié, plus précisément dansle canton Louétsi-Sungu.Les meilleurs moments dutouriste en séjour ici com-mencent aux premièreslueurs du jour, lorsque la

bourgade est encore sub-mergée par la brume. Celle-ci finit par se dissiper, au furet à mesure de l'arrivée desrayons de soleil. Puis, vientle moment de faire le tourdu village.  Et de contemplerles cases vieillissantes deMatamatsengué, faites dematériaux sortis tout droitde la forêt. Du bois, de laliane, de la paille, du bam-bou, des brindilles d'ar-bustes et des branches depalmier. De terre battueaussi. On se croirait àl'époque moyenâgeuse !
FRAICHEUR. Il s'agit, en fait,de huttes traditionnelles à laforme circulaire. Ces casessont appelées Mubasi, Eba-tolo ou Etsieko et possèdentplusieurs pièces. Elles sontconstruites par les hommes.Il y a un autre type deconstructions réalisées parles femmes. On les appelleEtundi, Etudi, Mitsaba ouMotsaba. A la différence decelles construites par le sexeopposé, les cases montéespar les femmes le sont enterre battue, en écorces d'ar-bres, en tôles ou en bois plusraffiné. Les adeptes de vin de palmeseront ravis également defaire un tour à Matamatsen-gué. Quelle que soit la

tranche horaire, ils pourronttoujours se faire servir une"bière", car cette boisson estvendue dans des bouteillesde Régab. Bercé par la fraîcheur ducoin, vous avez la possibilitéde rendre visite aux ven-deurs de miel.Si, effectivement, vous mar-quez un stop devant les étalsde fortune, vous vous enten-drez dire: «C'est du miel pur,
du miel doux. Achetez-le et
vous ne serez pas déçus». Évi-

demment, le prix de la bou-teille est à la portée detoutes les bourses. Le pro-duit est vendu aussi dans lespetites bouteilles, parfoisdans les récipients de cinqou dix litres.Il est important de s'y attar-der quelques moments pourmieux comprendre com-ment les villageois récoltentdu miel. C'est en forêt que ceproduit est recueilli. Au sor-tir de la forêt, les villageoisdivisent la récolte en deux

parts. L'une pour la consom-mation domestique et l'au-tre pour lacommercialisation.Ceux qui connaissent lesmultiples vertus du mieldoux se rendent régulière-ment à Matamatsengué pourse ravitailler. 
RYTHMES INITIATIQUES.Après cette "pause miel-leuse", une promenade à larencontre des Babongo s'im-pose. Ces derniers, volon-tiers, accepteront de vous

laisser découvrir certainsobjets culturels et leur mi-lieu de vie. Surtout dans lanuit, lorsque, dévoilant l'au-tre pan de la culture de cepeuple, les jeunes improvi-sent une soirée récréative aucours de laquelle des dansesaux rythmes initiatiquessont servies au public.Dans ce village, la randon-née dans la luxuriante forêtest une sorte de purification.S'y rendre est nécessairepour celui qui veut oublier lestress de la capitale. Et pourqui aime la nature aussi. Ici,on est émerveillé par ledécor des cimes des arbres.On dirait l’œuvre d'un ar-tiste-peintre ! A la fin du sé-jour, on aura forcémentenvie de revenir dans lebled.Matamatsengué a été renducélèbre grâce un documen-taire télévisé intitulé "Unejournée chez les pygmées deMatamatsengué". Il a étéréalisé par une consœurd'une chaîne de télévisionlocale. Le document retracela vie d'un jeune garçon enâge de se marier et de fon-der une famille, comme lerecommande la tradition lo-cale...

Matamatsengué : entre dégustation de miel doux
et promenade en forêt
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La récolte du miel à Matamatsengué.
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